



Chemin de Flandres
Nous battons la semelle sur la route, le cœur chaud, les cheveux au vent.


- nous sommes des légos sur le rouleau des champs -

Il y a le « serre file », le consciencieux, l’harnaché, le rêveur, le sportif, le parleur ; les arrêts studieux, les arrêts respiratoires, les arrêts buvette, les arrêts stratégiques.



- nous sommes des Shadocks en villégiature –

Puis, nous n’existons plus, nous sommes enfouis, évaporés, avalés. Nous disparaissons dans l’espace. Le ciel et la terre ne sont plus le lit où nous nous cherchons. Nous sommes dans le rêve, la couverture du jour nous a recouvertes. Les nuages sont chevelure, les champs nos habits, les animaux nos conjoints. Nous sommes dans le paysage soudainement épousé.

· nous sommes des fourmis en procession –

Nous avons perdu notre peau de randonneurs et le chemin nous tire à lui. Nous le suivons, il nous guide. Nous nous arrimons à lui et perdons visage à n’être que rivage.

Large regard du chemin en nous.

